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Le feu et le vent de Pentecôte 

 
Pentecôte, c’est la fête liturgique qui 
termine le cycle de Pâques et qui ouvre 
le Temps Ordinaire ; cela ne veut pas 
dire le temps où il ne se passe pas 
grand-chose, mais le temps où agit 
l’Esprit du Christ. 
L’une des marques de l’Esprit Saint, 
c’est de rassembler ; d’où peut-être 
ce foisonnement de réunions, de 
rencontres familiales, associatives, 
ecclésiales, sportives, culturelles… 
durant ce week-end de la Pentecôte. 
 Deux grands symboles 
expriment la réalité de la 
Pentecôte : le Vent et le Feu. 
À travers le vent et des langues de 
feu, l’Esprit de Dieu se répand sur 
les Apôtres et les disciples réunis au 
Cénacle avec Marie, la Mère de Jésus 
et notre Mère. Quelle est la 
signification profonde de ces deux 
grands symboles ? 
 

I - Quand on observe la nature, on 
constate qu’avant la pluie, il y a 
toute une activité du vent.  
 

1- Le vent rassemble les nuages 
en vue de la pluie. 
 Dans le récit de la Pentecôte, on 
lit « tout à coup survint du ciel un 
bruit comme celui d’un violent 
coup de vent ».  
Aussitôt on en voit les effets :  
l’Esprit Saint rassemble les 
hommes autour de la communauté de 
Jérusalem. C’est lui qui forme le 
« corps historique de Jésus », c’est-à-
dire l’Eglise. 
 

2- Une autre fonction du vent, 
c’est de féconder les fleurs, afin 
qu’elles se transforment en fruit. 
 Dans notre vie de baptisés-
confirmés, c’est l’Esprit Saint qui nous 
communique la vie de Jésus, la vie 
divine. Il fait couler en nos veines la 
vie du Christ selon la parabole de la 
Vigne et des Sarments. C’est l’Esprit de 
Dieu qui unit les sarments au cep ! 

3- Après avoir fécondé les fleurs, 
le vent purifie les airs, il vente les 
espaces, arrache le bois mort et 
prépare d’autres printemps.  
 L’Esprit Saint est un Esprit 
purificateur. Il sanctifie nos vies en les 
purifiant de tout ce qui est pollué, il 
nous arrache tout ce qui est bois mort 
pour nous communiquer sa vigueur, sa 
verdeur et la jeunesse de Dieu. 
Il a une capacité incroyable pou nous 
rajeunir. 
 

4- Enfin, après avoir rassemblé, le 
grand vent disperse les nuages. 
 L’Esprit Saint pousse les Apôtres 
et les disciples hors du Cénacle pour 
dire partout la Bonne Nouvelle de 
Jésus, malgré les persécutions.  
 

L’Esprit Saint prolonge et amplifie la 
Mission de Jésus sur terre, mais à 
travers la Mission de l’Eglise. C’est le 
même Esprit qui nous fait 
« missionnaire sur place en nous 
poussant vers les autres pour leur dire 
Jésus-Christ. 
 

II – Le 2ème symbole de la 
Pentecôte, c’est la manifestation 
des « langues de feu » 
 

Pentecôte, c’est l’anti-Babel. 
C’est le contraire de ce qui s’est passé 
avec la tour de Babel dans la Genèse. 
Pentecôte rassemble ; Babel divise les 
hommes. 
 Pentecôte, c’est le feu de 
l’amour qui fait communiquer les 
hommes dans une extrême diversité ; 
Babel, c’est l’égoïsme du chacun pour 
soi, c’est la prétention de l’orgueil 
humain qui veut bâtir une tour pour 
prendre la place de Dieu. 
L’Esprit de Pentecôte unit les hommes, 
par la charité, par l’amour de don qui 
fait grandir les autres. Un amour qui 
est vie et qui donne la vie, un amour 
sans barrières, un amour universel. 
Maintenant la Pentecôte est 
permanente. 
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Le grand vent de l’Esprit continue de 
souffler parfois en rafales, parfois 
comme une brise légère… On ne sait ni 
d’où il vient ni où il va. 
Aujourd’hui, l’Eglise de Jésus-
Christ est bien vivante de la vie du 
Saint Esprit, car nous avons eu le 
privilège de vivre le Concile Vatican II 
qui a vraiment rajeuni l’Eglise sur toute 
la terre. 
L'Eglise que j'aime, c'est une  

Eglise témoin du Christ ressuscité 
Eglise peuple de Dieu 
Eglise qui a la passion de l’unité au cœur 
d’un monde divisé 
Eglise qui lave les pieds des pauvres 
Eglise au souffle missionnaire 
Eglise inculturée parlant toute les langues 
des hommes 
Eglise à contre-courant des idées reçues 
Eglise soutenant tous ceux qui ne sont pas 
en règle avec l’Eglise 
Eglise du Magnificat qui renverse les 
puissants de leur trône 
Eglise des Béatitudes qui met le monde à 
l'endroit 
Eglise sans puissance ni d’argent ni de 
pouvoir 
Eglise non-violente qui refuse le glaive, 
mais qui périt sur la croix 
Eglise qui accueille les migrants 
Eglise qui donne de l'espérance 
Eglise de saints et de pécheurs 
Eglise qui relève celui qui est tombé 
Eglise qui lave celui qui est souillé 
Eglise qui pardonne tous les péchés 
Eglise qui prie jour et nuit pour que tous 
les hommes soient sauvés 
Eglise-Mère qui console ceux qui pleurent 

L'Eglise que j'aime, c'est l'Eglise 
de la longue litanie des saints. 

 
Que l’Esprit Saint descende sur vous et 
vous donne un amour toujours grand 
de Jésus-Christ et de son Eglise, une 
nouvelle vitalité chrétienne et une 
force nouvelle pour être témoins de 
l'Evangile au cœur du monde. Amen. 
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